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Et il leur parla, comme le Maître parlait dans les campa­
gnes de la Judée, avec tout son cœur et en toute simplicité.

Et il descendit, de son trône, et il se mêla à eux, il se fit 
petit avec eux, il dit un mot à chacun d'eux.

Ensuite—il imposa sur eux les mains et les bénit. Puis il 
s'éloigna.

Quand il fut sorti, on raconte que les petits enfants regar­
dèrent longtemps encore la place oû il était.

On eût dit d'une extase.
Ils semblaient avoir vécu un instar.t au ciel...

Discours de Notre Saint-Père le Fape X

Je voua remercie, mes chers enfants, de la consolation que 
vous me procurez de me trouver au milieu de vous, quand je 
songe que je représente Jésus-Christ lui-même, qui se plaisait 
auprès de vos semblables et disait à ses apôtres : Laissez venir 
à moi les petits enfants, carie royaume des rieur appartient 
à ceux qui leur ressemblent.

J’ai encore un motif spécial de vous remercier, mes chers 
enfants, parce que cette solennelle démonstration de votre 
amour pour le Pape, qui vous a coûté les fatigues d’un long 
voyage, me donne l’occasion de me réjouir de votre docilité à 
l’invita,ion que Notre-Seigneur vous a adressée par ma bou­
che, quand pour la première fois, malgré la tendresse de votre 
Age, vous l’avez reçu dans la très sainte Communion.

Nous lisons dans l’Evangile que le divin Rédempteur ap­
pela un jour un petit enfant semblable à voua et, le plaçant 
au milieu de ses apôtres, leur adressa ces paroles : Gardez- 
vous de mépriser tin seul de ces enfants, parce que,je vous ie 
dis, leurs anges contemplent sans cesse la face de mon Père 
qui est dans les deux. Hélas ! ces gardiens célestes trop 
souvent sont attristés et saisis d’horreur quand ils découvrent 
dans les âmes qui leur sont confiées la dépravation et les 
souillures du péché. Los anges des enfants, au contraire, sans 
être jamais distraits per leur solitude de la vision bienheu­
reuse de Dieu qu’ils voient face à face dans son éternelle lumi-


